
SEXE ET MENSONGES 

Leila Slimani, journaliste et autrice franco-marocaine, lance un pavé dans la 

mare en osant parler de la sexualité des femmes au Maroc, un tabou 
jusqu’alors. Un monde qui se cache derrière un épais rideau de traditions et 

où la religion impose toujours une manière de faire, de vivre et de penser. 

Pour rédiger son enquête, l’auteure est allée à la rencontre de femmes de 
différentes générations et les a invitées à se confier. Il ressort donc de cet 

ouvrage une multitude d’histoires vraies qui s’articulent entre résignation, 

habitudes et transgressions. Un paradoxe parce que dans ce pays la loi punit 

sévèrement quiconque se livre à des relations extraconjugales, tout comme à 
la prostitution ou à l’homosexualité. Dans ce monde situé à une heure de 

bateau de la vieille Europe, les filles ne disposent pas d’alternative. Pour elles, 

ce sera le mariage ou la virginité. Quant à la jeunesse, elle peine souvent à 
assumer cet héritage, écartelée entre désirs et bâillonnements. Dans de trop nombreuses familles, les 

filles peinent à être considérées autrement que comme une marchandise pour servir l’homme qu’elles 

ont choisi ou qui leur a imposé. Bien entendu, au Maghreb, ce livre a suscité pas mal de commentaires, 

divisant les lecteurs. Si certains ont fustigé Leila Slimani en l’accusant de salir la nation, d’autres l’ont 
applaudie, jugeant indispensable de dénoncer cette situation faite d’hypocrisie sexuelle. Selon elle, la 

prise de parole doit devenir un pas vers le changement, un élan qui doit participer à l’émancipation et 

un accès au bonheur. Le monde change, les temps changent et il n’y a aucune raison pour laquelle le 
regard sur le corps ne doit pas suivre une évolution positive. Toujours selon Leila Slimani, il était temps 

de dévoiler des drames (beaucoup plus nombreux qu’on le croit) pour qu’ils cessent : avortements 

clandestins, viols impunis, inceste, marginalisation de celles qui ont choisi la voie de la liberté. Si ce 
livre ne modifiera pas les complètement les mentalités, il a le mérite d’appeler au changement même si, 

on le devine, la coutume penche toujours dans le sens des uns au détriment des autres. 
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101 FAÇONS DE SE RECONNECTER À LA NATURE 
Quels rapports entretenons-nous avec la nature ? Les jardins ont fait place à la vie dans des immeubles 
qui superposent les appartements, les routes se sont macadamisées et les places sont devenues béton ou 

blocs de ciment. Depuis plusieurs décennies, nous avons détricoté nos liens avec le plein-air, devenant 

des êtres de plus en plus stressés et formatés. Or, on le sait, sortir de chez soi, renouer avec les balades 

dans les champs et se repaître des végétaux qui se font de plus en plus rares contribue à nous épanouir 
sensitivement et émotionnellement. Cet ouvrage nous propose cent et une pistes pour renouer avec cet 

univers qui est nôtre et le réapproprier au quotidien ? Sans langue de bois, Frederika Van Ingen s’est 

inspirée des traditions maasaî, lakotas ; kogis, bushmen, etc. pour toucher le vivant et trouver son lieu 
ressourçant afin de respirer avec l’arbre, s’asseoir dans une clairière 

apaisante, prendre le temps d’observer la faune et sentir la sève couler dans 

les végétaux. S’ouvrir à ce qui nous entoure débouche le plus souvent sur 

une impression de quiétude bienvenue, sur un bonheur devenu trop rare, sur 
une prise de conscience. Ce livre nous initie à une métamorphose profonde 

de soi en vue d’un renouvellement intime. Communier avec la la nature 

revient surtout à mieux se rapprocher des autres et à saisir tout ce qui existe 
de bon en soi. Par le partage d’expériences, l’auteure réussit a être claire 

dans ses propos et à les illustrer par une série d’exemples faciles à suivre. 

Aujourd’hui, davantage que hier, il importe de retisser des liens pour que 
celles et ceux qui viendront après nous puissent le faire à leur tour. 
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